
LE	PETIT	POUCET	
une	cure	d’enfant	inachevée	

	
	
	 LE	PETIT	POUCET	ne	peut	lutter	contre	le	sadisme	oral	qu’en	régressant	à	travers	
l’analité	jusqu’au	cannibalisme	primitif.	Pourquoi	les	parents	que	l’on	aime	et	dont	on	a	
besoin,	vous	font-ils	du	mal	et	veulent-ils	votre	mort	?		
	 Être	abandonné	est	incompréhensible	pour	un	enfant.	Les	marques,	jalons	et	
repères	(re-père)	s’effacent	comme	les	cailloux	en	miettes	de	pain.	Alors	les	enfants	
tombent	dans	l’analité,	les	voilà	«	tout	crottés	et	couverts	de	crotte	».		
	 Allant	plus	profond,	derrière	les	parents	infanticides	ils	trouvent	l’Ogre,	le	
sadisme-oral	dévorateur	(Kronos	et	Ouranos).	Ce	sadisme	oral	peut	se	transmettre	aux	
enfants	(les	sept	petites	ogresses).	Poucet	le	retourne	en	intervertissant	les	couronnes	
des	filles	et	les	bonnets	des	garçons	et	les	fait	s’entre-dévorer,	l’Ogre	mangeant	ses	
propres	filles.	Et	il	accède	enfin	à	la	virilité	en	dérobant	les	bottes	(phallisation)	du	père-
ogre-dévorateur.	Il	reçoit	alors	les	richesses	de	l’agressivité	orale	et	de	l’analité,	mais	
pas	la	génitalité	avec	la	fille	du	roi.	C’est	le	seul	cas	qui	montre	qu’il	s’agit	encore	d’une	
cure	d’enfant	qui	n’est	pas	achevée.	
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